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Chers amis,

Beaucoup de choses importantes ont été dites dans
toutes ces confessions de foi de nos catéchumènes. Et nous
avons vu que chacun a choisi de partager avec nous un
texte biblique différent.
Emeric a été touché par cet enseignement de Jésus en

parabole (Luc 18,9), qui nous apprend à ne pas avoir d’a
priori sur les autres et à rester toujours humbles en ma-
tière de foi. Car Dieu seul est juge de la sincérité de nos
intentions et de la valeur de notre vie.
Anaïs a été touchée par ce cheval blanc de l’Apocalypse

(Ap 1-2) qui surgit en vainqueur de tout le mal qui ronge
la Terre. Elle a mis le doigt là où souvent notre foi est sen-
sible : la question du mal. Comment affirmer l’existence
d’un Dieu et d’un Dieu bon, quand le mal persiste par-
tout sur notre Terre ?
Xenia a trouvé dans la Bible le texte de la lettre aux

Ephésiens (Eph 5.19-21) pour dire sa joie profonde d’être
en communauté pour chanter et se réjouir ensemble. Son
Dieu est Dieu de la joie, et elle nous redit combien le fait
de se réunir nous soutient et peut nous rendre heureux
malgré toutes les difficultés de nos vies, c’est le lieu où

notre joie peut et doit s’exprimer, car on n’est pas chré-
tien tout seul.
Thibault a pris du christianisme ce qui peut rendre meil-

leur l’être humain : dans le livre des Proverbes (3, 27-30),
c’est l’éthique chrétienne qui pour lui est importante. La
vie avec ou sans Dieu n’est pas la même, pour lui, car Dieu
nous rappelle sans cesse que nous ne vivons pas pour nous
uniquement, mais que nous sommes dans une commu-
nauté humaine solidaire.
Et Hadrien, a choisi les paroles de l’Ecclésiaste (11.7-10), ce

sage ayant l’air toujours un peu désabusé avec ses «vanités» et qui
pourtant nous rappelle que même lorsque nous vivons avec joie
les années de jeunesse, ce que nous y faisons est retenu par Dieu
en jugement. Dans l’espérance du bonheur, la responsabilité est
donc toujours centrale.

Nos catéchumènes nous ont parlé de l’humilité, de l’es-
pérance, de la joie, de la solidarité et du bonheur, à tra-
vers les textes bibliques qui les ont touchés, mais ils nous
ont aussi livré ce qu’ils peuvent dire aujourd’hui de plus
sincère et de plus juste concernant leur foi.
Là encore, pas de discours convenu chez nos enfants

qui ont fait preuve de prudence, de sincérité et d’indé-
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Le 15 mai à Boulogne Billancourt, dimanche de Pentecôte



La prédication 
(suite)

pendance en écrivant leur témoignage propre, nous fai-
sant la grâce de partager avec nous ce que nous serions,
nous-mêmes, bien en peine de dire.
En effet, pas facile de témoigner de sa foi en un Dieu

que personne n’a jamais vu, qui s’est révélé en un homme
qu’on a crucifié et dont on dit qu’il est ressuscité sans bien
savoir ce que c’est que cette résurrection.
Tous les cinq, je sais combien vous avez hésité avant de

dire ces témoignages, je connais vos scrupules à vous avan-
cer sur un terrain où toute affirmation semble pouvoir
être démentie à tout moment.
Et la Bible parfois n’aide pas, avec ces textes qui expo-

sent la vision d’un Dieu qui punit, d’un Dieu qui détruit,
qui juge et sanctionne des hommes qui ont déjà tant de
mal avec leur propre vie d’humains.
Mais il y a aussi, et vous les avez trouvés pour vous, des

textes qui entrent en écho avec nos propres vies, qui ré-
sonnent sans que nous sachions bien pourquoi, avec nos
propres expériences, heureuses ou malheureuses. Des
textes qui provoquent une libération en nous, qui nous
permettent d’oser dire : « je crois ». 
Tous ces textes, et c’est ce que dans notre catéchèse, avec

Ademir, Claire et Rose, nous essayons de vous faire sen-
tir, tous ces textes sont de véritables témoignages de foi,
même s’ils nous semblent décrire parfois un Dieu qui n’est
pas le nôtre : Celui qui parle à l’intimité de notre cœur.
Comme témoignages, ils sont humains. Et ils disent ce

que d’autres ont cru avant nous, avant vous. Ils nous ra-
content comment les hommes ont pu apprivoiser l’idée
de Dieu (dont parlait Hadrien) dans le contexte où ils vi-
vaient et quelle place ils leur donnaient dans leur histoire.
Pour nous, chrétiens, la tentation est grande de consi-

dérer surtout les textes de l’Ancien Testament de cette
façon et de changer d’attitude avec les Évangiles, car ces
Évangiles nous semblent plus proches de notre compré-
hension de Dieu, grâce à la figure centrale d’un homme
nommé Jésus, qui nous semble proche. Pourtant, là aussi
c’est affaire de témoignage, et nous ne devons pas tenir
les textes évangéliques pour ce qu’ils ne sont pas. Ils ne
sont pas le dernier mot de Dieu, la seule compréhension
de Dieu. Nous devons nous aussi témoigner de ce qu’est
Dieu pour nous et repenser la figure exemplaire du Christ
dans notre vie.
Car lire la Bible, c’est entrer dans une longue chaîne de

témoins. Des témoins qui écrivent ou disent leur témoi-
gnage propre, leur propre compréhension de Dieu.
Ainsi chers amis catéchumènes, et vous tous ici, si vous

pouvez dire que vous croyez en Dieu, alors, vous êtes in-
vités à écrire votre propre Evangile. Car Dieu c’est Dieu
pour vous, pour chacun de vous, et personne ne peut se
mettre à votre place, de votre point de vue de témoin.

Mais alors, avec tous ces points de vue individuels et
différents, comment faire église ? Comment se sentir en
communauté de foi avec d’autres croyants s’ils ont cha-
cun une vision de Dieu différente ? 
Peut-être en acceptant que ce soit notre humilité de

chrétien qui nous réunisse davantage que notre orgueil
de croyants. Car deux hommes qui avancent dans l’hu-
milité de leur « ignorante recherche » de Dieu valent mieux
que dix qui affirment leur certitude sur Dieu sans rien
« savoir » de lui.
Cher Emeric, chère Anaïs, chère Xénia, cher Thibault

et cher Hadrien, vous allez continuer à grandir dans une
société où les convictions voudront prendre le pas sur l’ar-
gumentation, vous aurez à subir et à combattre les dis-
cours simplistes des gens qui prétendent savoir ce que tous
doivent penser.
Ici, nous avons essayé de faire de vous des lecteurs éclai-

rés et humbles, nous avons essayé de vous apprendre à
aimer Dieu de tout votre cœur, mais aussi de toute votre
intelligence, c’est la marque de fabrique de notre Église pro-
testante, et beaucoup avant nous y ont risqué jusqu’à leur
vie.
Alors, soyez toujours confiant en votre Dieu et n’hési-

tez pas à prendre le chemin le plus long, celui de la ré-
flexion, quand tous les autres se précipitent sur les che-
mins tout faits de la réaction, n’hésitez pas à être minori-
taires avec ceux que l’on exclut sans chercher à les
comprendre, n’hésitez pas à espérer là où l’on détruit tout
espoir. Mais faites tout cela avec votre intelligence.
Ne laissez jamais la bêtise gâcher ce que vous avez ap-

pris de ceux qui vous aiment.
Car le plus grand fléau sans doute dans le monde c’est

la bêtise, et une fois qu’elle s’enracine, elle amène avec elle
la violence et la destruction.
Jésus, nous a sauvés en nous montrant le chemin diffi-

cile de la foi. Et les Évangiles nous racontent combien sa
foi était critique envers sa propre religion. Il n’a pas suivi
les foules, il ne leur a pas servi ce qu’elles attendaient, et
il a été seul souvent, et on l’a laissé endosser seul sa res-
ponsabilité et une culpabilité qui n’était pas la sienne. 
Pourtant aujourd’hui encore il est cette lumière dans

nos vies et le monde entier lui rend témoignage.
Alors, à vous mes enfants, j’ose dire « mes enfants », à

vous de témoigner et d’apporter dans ce monde la sagesse
dont il a besoin. Ne craignez pas pour vous-mêmes, Dieu
vous bénit et vous garde.

Amen
Béatrice Cléro-Mazire



Professions de foi 
des catéchumènes

Entretenez-vous par des psaumes, par des hymnes, et par des can-
tiques spirituels, chantant et célébrant de tout votre cœur les
louanges du Seigneur
rendez continuellement grâces pour toutes choses à Dieu le Père,
au nom de notre Seigneur Jésus Christ,
vous soumettant les uns aux autres dans la crainte de Christ.
(Eph 5.19-21)

J’ai choisi ce texte car je trouve que la meilleure partie du culte
la meilleure partie du culte c’est de chanter. Cela montre la
convivialité, la joie, l’allégresse qui se dégage de tous les pa-
roissiens. L’expression: « de tout votre cœur » m’a profondé-
ment touchée, car pour moi il faut faire les choses avec son
cœur, sans se forcer.
Je crois en Dieu, en l’esprit dans le ciel qui nous protège et
nous regarde d’en haut. Je crois en un Dieu qui est présent
dans tout le ciel et toutes les galaxies et même au-delà. Je crois
en un Dieu qui baigne dans notre âme et dans notre cœur. Je
crois en un Dieu qui nous soutient et nous pardonne pour
toutes les fautes que nous avons commises. Je crois en un
Dieu confident et à qui nous pouvons raconter tous nos pro-
blèmes. Je crois en un Dieu qui, même quand on se demande
où il est dans les événements tragiques, est là et nous écoutent.

Xenia Velay

La lumière est douce, et il est agréable aux yeux de voir le soleil.
Si donc un homme vit beaucoup d'années, qu'il se réjouisse pen-
dant toutes ces années, et qu'il pense aux jours de ténèbres qui se-
ront nombreux; tout ce qui arrivera est vanité. Jeune homme,
réjouis-toi dans ta jeunesse, livre ton cœur à la joie pendant les
jours de ta jeunesse, marche dans les voies de ton cœur et selon les
regards de tes yeux; mais sache que pour tout cela Dieu t'appel-
lera en jugement.
(Ecclesiaste 11.7-11.10)

Je crois en un Dieu attendu, espéré par l'Homme. 
Je crois en un Dieu silencieux, secret, tout-puissant.
Je crois en une idée qui relève les Hommes, insuffle une
flamme en eux, l'entretient, la remodèle. Une idée qui nous
fait douter, avancer, construire.
Je crois en Sa consolation, Sa préservation, Son règne, qui
nous accompagne à la fois seul, mais surtout ensemble.
Je crois à son chemin vers la Joie, l'Amour du prochain, le
Partage et la Grâce.
Je crois en sa Parole, et j'espère qu'elle nous gardera, nous gui-
dera, jusqu'à la fin des temps.
Je crois en Dieu, l'Esprit Saint.

Hadrien Brunat



Je regardai, quand l'agneau ouvrit un des sept sceaux, et j'enten-
dis l'un des quatre êtres vivants qui disait comme d'une voix de
tonnerre: Viens.
Je regardai, et voici, parut un cheval blanc. Celui qui le montait
avait un arc; une couronne lui fut donnée, et il partit en vain-
queur et pour vaincre. (Apocalypse 6, 1-2)

Il est difficile d’exprimer les raisons pour lesquelles j’ai envie
de me faire baptiser. Mais alors comment en suis-je arrivée là ?
Je pense que c’est en côtoyant toutes ces personnes qui expri-
ment leur foi en chantant, en priant, telle une famille.
J’ai appris le sens de l’entraide grâce à l’Église et au scoutisme,
mais également le devoir de transmettre cet esprit de solida-
rité.
Il est certain que parfois j’ai pensé pouvoir me passer de cette
communauté, mais je suis toujours revenue.
J’ai aussi pu douter de l’existence de Dieu, lorsque l’on re-
garde toute la violence, les maux et les catastrophes de ce
monde, et l’on se demande, pourquoi est-ce comme ça, n’y a-
t-il pas quelqu’un pour empêcher tout cela ?
Mais je suis consciente que moi, je peux faire changer des
choses, en transmettant autour de moi le message de l’amour
du prochain que j’ai reçu. Cette alliance est un engagement
important, mais j’ai confiance car je suis dans une commu-
nauté que je connais. 

Anaïs Delort

Jésus dit encore cette parabole, en vue de certaines per-
sonnes se persuadant qu'elles étaient justes, et ne faisant
aucun cas des autres: Deux hommes montèrent au temple
pour prier; l'un était pharisien, et l'autre publicain. Le
pharisien, debout, priait ainsi en lui-même: O Dieu, je te
rends grâces de ce que je ne suis pas comme le reste des
hommes, qui sont ravisseurs, injustes, adultères, ou même
comme ce publicain; je jeûne deux fois la semaine, je
donne la dîme de tous mes revenus.
Le publicain, se tenant à distance, n'osait même pas lever
les yeux au ciel; mais il se frappait la poitrine, en disant:
O Dieu, sois apaisé envers moi, qui suis un pécheur. Je
vous le dis, celui-ci descendit dans sa maison justifié, plutôt
que l'autre. Car quiconque s'élève sera abaissé, et celui qui
s'abaisse sera élevé. (Luc 18, 9)

Cette parabole fait l’apologie de l’humilité. Ainsi, le
Pharisien, spécialiste des commandements et rites bi-
bliques, n’est pas « en règle avec Dieu », car il s’est vanté
et enorgueilli de ses bonnes actions. Au contraire, le col-
lecteur d’impôts, considéré à l’époque comme un paria
car il travaille pour l’occupant romain, est encensé car il
se blâmait et demandait pardon pour ses péchés.
Je crois que Dieu nous accompagne au quotidien, et
nous aide à surmonter les difficultés de la vie. La foi ap-
porte une espérance, un espoir de salut en des temps
sombres. Il ne faut donc pas juger sur les apparences ; ce
n’est pas la position dans la société qui caractérise la
bonté et la foi. Par conséquent, le collecteur d’impôts
n’a pas à s’inquiéter, car Dieu est avec lui, et il connaît
son vrai visage. Cette parabole est donc un réquisitoire
contre l’arrogance, elle met en valeur l’humilité.
Je crois que Dieu bénit les humbles, et les repentis. Mais
je crois toutefois qu’il peut pardonner à ceux qui ont
pêché, et qui regrettent leurs actes, car Dieu est miséri-
cordieux. Qu’importe notre foi, notre classe, notre ori-
gine, ou notre culture, Dieu nous considère tous
comme ses enfants, nous sommes sur un pied d’égalité,
et devons rester unis. L’humanité doit rester unie. Je le
crois.

Emeric David

Ne refuse pas un bienfait à celui qui y a droit, Quand tu as le
pouvoir de l'accorder.
Ne dis pas à ton prochain: Va et reviens, Demain je te donnerai!
alors que tu as de quoi donner.
Ne médite pas le mal contre ton prochain, Lorsqu'il demeure
tranquillement près de toi.
Ne conteste pas sans motif avec quelqu'un, Lorsqu'il ne t'a point
fait de mal
(Proverbes 3, 27-30)

Je crois en Dieu tout-puissant créateur du ciel et de la terre.
C’est grâce à lui que je suis ici aujourd’hui. Dieu m’accom-
pagne dans ma foi tous les jours. La parole de Dieu m’éclaire.
Je me sens porté par la grâce du Seigneur. C’est lui qui me
permet d’avancer.

Thibault Clément-Grancourt



Notre consistoire « Paris Sud » réunit les représentants des
huit paroisses de Passy-Annonciation, Auteuil, Pentemont-
Luxembourg, Plaisance Montparnasse, Port Royal-Quartier
latin, Montrouge, et Boulogne.

Le président, Jean-Paul Morley, a introduit la séance par une
lecture dans Exode XXXV 30-36.2. Son message affirme
que « pasteurs et laïcs, tous talentueux, nous sommes appelés à
servir ». Dans la certitude d’être pardonnés, nous sommes,
malgré nos limites, à notre place. Cette certitude, c’est la
grâce qui nous l’apporte. Nous sommes tous purifiés, (1
Pierre I 22-25).
Il a procédé ensuite à un bilan très positif de l’activité consis-
toriale pour la période écoulée depuis septembre 2015. Le
point financier est rassurant.

À trois mois de sa retraite, Jean-Paul Morley a évoqué sa suc-
cession à la présidence, rappelant que le bureau est actuel-
lement également composé de Béatrice Cléro-Mazire, vice-
présidente, Isabelle Ardouin, secrétaire ainsi que de Lendo
Makunga et Philippe Vogt. L’ensemble du bureau a été réélu
à l’unanimité avec Lendo Makunga au poste de président
et Philippe Vogt co-vice-président.

Chaque pasteur ou délégué(e) a pu présenter en quelques
mots les caractéristiques de sa paroisse ainsi que ses tracas et
ses réussites.
Les participants ont échangé sur la possibilité de mettre en

commun certains actes:
• les pasteurs pourraient, une fois dans l’année, le même di-
manche pour tous, échanger leurs chaires.
• on pourrait établir une liste des prédicateurs laïcs dont cer-
tains sont prêts à aider des paroisses qui en sont dépourvues.
• le partage d’un temps de culte a déjà été expérimenté par
certains à l’occasion du vendredi-saint.
• la participation à l’étude biblique du mardi matin à 10.00
du temple d’Auteuil est proposée (le texte étudié est celui
qui fera l’objet de la prédication du dimanche suivant).
• la mise en commun du programme de formation des ca-
téchètes est proposée.

Pour rappel: organisation de la journée consistoriale du
dimanche 26 juin 2016 chez les Diaconesses de Versailles
(8 rue de la Porte de Buc):
• Culte à 11h15 avec Sainte Cène (prédicateur: Jean-Paul
Morley).
• Pique-nique
• Temps « intergénérationnel » de chant.

Les participants se sont interrogés sur l’intérêt d’inviter un
membre du consistoire (pasteur ou délégué) au conseil pres-
bytéral d’une paroisse.

L’Église protestante unie de Boulogne-Billancourt a pro-
posé la tenue du prochain dîner consistorial le vendredi
30septembre 2016, rue du Château, sur «Luther et Marie».

Un aperçu de la réunion 
consistoriale du 1er avril 2016

Du côté des scouts

Bientôt, les départs pour les camps d’été !

La grande aventure des camps d’été approche pour les scouts. 
Les louveteaux partiront camper du 9 au 23 juillet à Archigny près de Châtellerault. Pour les éclaireurs, le travail de prépara-
tion du camp est toujours en cours et les dates et lieu du camp ne sont pas encore définitifs. Bon camp et bon été à tous !

Pour l’année prochaine, il reste encore quelques places chez les louveteaux ! Les familles qui souhaitent inscrire leurs
enfants (à partir de 8 ans au 1er septembre) doivent rapidement contacter Priscille Magnan (priscille.magnan@antargaz.fr
ou 06.21.78.12.08) en mettant en copie  Isabelle Triol, la conseillère de notre groupe local (cgleeudfbb@gmail.com)



(en guise d’envoi…)

“

Le Trait d’Union : bulletin de l'Église
protestante unie de Boulogne

117, rue du Château - 92100 Boulogne
Tél. : 0148255616 l'après-midi
e-mail : erf.boulogne@free.fr

Dons : par chèque bancaire à l’ordre de
“Église protestante unie de Boulogne”
(notez bien le changement d’ordre pour vos chèques)

Pasteur : Béatrice CLÉRO-MAZIRE

Tél. : 0661208154 - e-mail : b.clero-mazire@orange.fr

Conseil presbytéral :
président : David BRUNAT • vice-président : Jean-
Vincent POMPEÎ • trésorier : Christiane GUILLARD •

secrétaire : Christine SCHULZ • conseillers : Adémir
ALVEZ de SOUZA • Jean-Georges DOUMBÉ • Delphine
DOURLET • Élisabeth MARGUERAT • Rémi du PASQUIER.

Éclaireurs et éclaireuses Unionistes :
• Isabelle TRIOL : 01 58 88 28 19 / 06 13 14 70 09 –
cgleeudfbb@gmail.com
• Nouvelles inscriptions (pour les enfants ayant 8 ans 
au 1er septembre de l’année en cours ) : Priscille MAGNAN

06 21 78 12 08

Entraide :
• Christian BOERINGER : 0146033961 ;
Dons à l’Entraide par chèque bancaire à l’ordre 
de L’Entraide du figuier

Retrouvez toutes les informations pratiques, le calendrier des activités
et le texte des prédications sur le site de l’église de Boulogne :

http://www.egliseprotestante-boulogne92.org/

Un Dieu qui est pour l’homme

Ô Dieu, tu es mon Dieu,

Je te cherche dès l'aube

Mon âme a soif de toi

Ma vie tout entière a soif de toi

terre aride, desséchée et sans eau.

Je t'ai contemplé par la prière

J'ai vu ta force et ta gloire

Ton amour vaut mieux que la vie

Tu es la louange de mes lèvres !

Toute ma vie je vais te bénir !

Lever les mains en invoquant ton nom !

Comme par un festin je suis nourri

La joie sur les lèvres je dirai ta louange !

Dans mon lit, je pense à toi

Je médite sur toi pendant les veilles de la nuit.

Car, tu es venu à mon secours !

Et je crie de joie à l'ombre de tes ailes !

Mon âme s'attache à toi

Ta main droite me soutient.

Mais tout ce qui blesse mon âme

qu’il soit réduit dans les profondeurs de la terre

qu’il soit passé au fil de la Parole 

qu'il soit jeté en pâture aux chacals !

Alors le roi se réjouira de son Dieu

ce qui est en communion avec lui sera glorifié

tandis que le mensonge aura la bouche close ! ”


